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NorE SURLE COMMERCE DU PLOMB 
. .. . ' . . -. ' " .. ..... , .... . .' -. _." " .. 

. AU MOYEN AGE 

par HANS ' VAN WERVEKE 
'. -. .::'~, ,- .:; 

N" ous avo,,:s esquissé ailieurs les 'mod~ d'échan&e .de certains 

prodwts qw ne sont propres qu'à quelquesreglons, tels Ie 

vin, Ie seI, l'huile 1, L'intérêt ~ue ces recherches présen­

tent pour Ie haut moyen age eSt particulièrement vif, car elles nous 

perrnettent de faire un peu plus de lumière sur ce qu'on a appelé 

" l'économie domaniale sans débouchés " de cette époque. Sur 

cette queStion l'accord est loin d'être fait. n est même si peu fait 

qu'un érudit autrichien, M. Dopsch, a pu récemment, dans des 

études très documentées, nier l'exiStence de cette économie 3. Nous 

sommes convaincu 9u'il se trompe, maïs Ie fait qu'il a pu sérieuse­

ment défendre pareille thèse, prouve que la théorie classique a 

besoin d'être appuyée sur des bases plus solides et sur des recher-

' . ches plus pénétrantes qu'elle ne l'a été jusqu'à présent. 

Evidemment M. Dopsch nous montre des marchands et du 

commerce. n no us en montre même un peu partout. Seulement, 

que représentent ce commerce et ces marchands au regard de la 

totalité de la vie économique de l'époque? Vne fois de plus il 

faudrait que l'hiStorie;--; disposat d'une méthode quantitative, qu'il 

pût mesllrer les phénomènes pour pouvoir les apprécier à leur jaSte 

valeur. Tant que l'on se bornera de part et d'autre à citer les don­

nées qui corroborent les thèses respeétives, sans pouvoir les mettre 

en balance, il n'y aura rien de fait. . 

.. .. . '~ . - ""'-Nous 'croyons 'que Ja 'méthode qui permettrait de se faire, de 

1. ûunmeni lu I'abliJJemenlJ rt/igiellX lH/ga Jl promraienl-ilI dil vin alIhaJll "'OY~" dge? (Revue 

bclge de: phil()logie ct d'Wftoire, li, 192;, pp. 643-662) . 

UI propriiliJ eXftnlriquu du ig/iIU all halll mqym áge (ib., IV, 192~, pp. 1;6-141). 

2. A . DOPSCH, Die WirlHhaftsenlwhhlSlllg Ju Korolingrr Zeil, 2 vol., 2" éd. Wcirna.r. 19:t2· 

In., WirIHhaflli(/;e un1 Soziale Gnmdlagtn drr fHropaeiI(htn KJdlllrmlwirklU1lg, 2 voL Vie:nn.c:, 

1918-1920. . 
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. . MÉLANGES OFFERTS A HENRI PIRENNE 

· cette économie, une idée aussi adéquate que possible 'à la rblité ::': <J1~:,: 
consiSterait à étudier séparément chaque produit, à déterminer les "'\:';~~~ 
conclitions de sa prciduétion, Ie degré de nécessité qui lui eSt propre : '::X 
et les modes de sa circulation. ' ,.:,,; , , " . ' ,' : :' >:? 
, ,Vne · observatiori préliminaire s'impose ici : plus une matière ' \:;:~i{!~~ 
eSt commune, moins elle eStappropriée à devenir un objet de >~(:~t:~; 

: ,.. ' , ' " co ' ; .. <o,co.!IJ,.D;l~r:~.~ _ <.?~ . .d~ _Sr.cu.l~tJ.9n: ~ ~ g,~e , A~d~ : d~yr.a .' donç ,..P9!.1=.~,~ ,9,e:.~ ;;:.,L:;i:;1 
p;~érence s~r c~ prodwts q~ ne se :enc~n~ent que dans certames . ,;/:<::'; 
reglOns, malS qw sont un obJet de necesslte pour tous les pays, ou . .... :.':.:~: 

. encof(~ sur des objets qui se fc-:ésentent A comme, ayant. un certaÏ? '. ; : >:~,,:~: 

. ~~ga~e P~.I:x~;j~~ };;~~~~~u~~~:Je ~~:a~~~ie ~: }-;~:7~ 
: .. Ie se! et l'huile.. Nous avons etabli que ces produitsne frusruent pas ;"" ;:';')'l 

l' objet .. d'un commerce, · maïs . d'une · circulation :. les églises s~ :'.:'>f.3~~ 
procuraient des domaines lointains situés dans les régions qui les "<~!.,::}~ 

.' produisaiex:t, ~t elles les./aisa~ent transport~~~rs .les c~tl:~ ,~e .?r)j~~~ 
. .Ieurs exploltatlOns. . , '. ' - , .... . ....., .. ... ... . ' .. . - :·.,: :;'.e 

.., . ' .: .. --' - -: "" 

Nous nous proposons cette fois de prendre comme objet d'étude . :;., ,<} 
un produit de la seconde catégorie, notamment Ie plomb. " . . .< ... ::)'\ 
. ·Les considérations 'qui précèdent ajouteront peut-être à ces .:.::/::{ 
brèves notes un intérêt qu'elles ne pr~senteraient pas si on envisa- . :' :,'1. 

· geait Ie sujet isolément.. : . ; ' . .. ".' . , .. 
l : 

Depuisl'antiquité Ie plomb a été employé en quantités assez ': .: 
considérables pOUI deux u~~ges différents : la ~ouverture des toits 1 

et la conStruébon de gouttleres et de canalisatJons. . . .' .' . .. 
Zosime nous raconte que vers I'année 400 un palais de ConStan- . ; ,' 

tinople, do nt Ie toit était couvert de plomb, fut incendié 2. Il eSt ' . ". 
· probable que, comme tous les auttes détails de la conStqétion, --:~~\t: 

celui-ci était connn dans tout l'empire. TI subsiSta même Iorsque :)(; 
ce dernier çut disparu en Occident. " L'on ne peut fouiller, dit '.:)~. ~:~ 
Viollet-Ie-Duc, un édifice gallo-romain sans découvrir, dans les :-:;;;~ 
décombres, quelques débris des lames de plomb employées pour -,: .:;,;! 
Ie revêtement des chéneaux et même des combles. " . . " :>"~ 

._ ., La ~prem.ière mention. que.:nolls . trouvionsde,cetusage .. dans •. ~,;.~C~;: 
l'Europe occidentale se rencontre dans la vie de · sairi.t .Bloi : il y :;.:):~~ 
eSt dit que celui-ci conStruisit l'église de Saint-Paul à Paris et en ' ;<~i~~ 

. , . ', .... :' ~ ::: .. :.~:~ 

I. Peur Ic cóté tx:chnique, veir VIOLI.2T-Ul-Duc:, DilJiflfr1ll1ir, raiJonn! d4 l'ordJllerlPrt ftan~ ·"X'.:)~i 
/Inri tiN XIe ou XII- Iihk. P:uis, 1864, t. VII, pp. z09 sqq. . " '~ :-- ":: ':~::i~ 

Z. ZoSWE, V, 24- ' ' ',\ '::'--J. 
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NOTE SUR LE COMMERCE DU PLO~.fB AU MOYEN AGE; ..• 

couvrit Ic toit de plo~b< La seconde nöus 'transI?0rte dans 1'~~ . 
des réaions qui produiscnt ce métal: Wilfrid (634/35-710), évêque 

. d'Y ork, fait recouvrir de plomb Ie toit de sa cathédrale, fors de la 

reconStruétion de celle-ci s. · . ... . -... . .. . ' . ' . . 

C' eSt surtout à l' époque carolingienne que les renseignements 

. . abondent. On conState que vers 808 l' église de Benediktbeuren 3 

, . .. . , ~q co:u:y:~~~e, .c!~ , .~~p~~,Ae,p~omb .'" Ep. 829 la couverture de l'église 
'.' -' .. '. de Charlemagne à,Aix-Ia-Chapelle (tegt/fis p/t/Il/beis tec/all/) eSt 

partiellement arrachée .par suite d'un tremblement de terre 5. 

L'édifice avait été construit vers 7876. . . " , 

, Vers 834 Eginhard eSt en néO'ociations au sujet de l'achat de 

plomb deStiné à la couverture de l'église des Saints-Marcellin-et­

Pierre de SeligenStadt 7. Flodoardrapportequ'en 845 Hincrnar, . 

l' archevêque de Rcims, fit recouvrir de la même façon Ie ' toÎt de sa 

cathédrale 8 . Le même fait nous eSt rapporté àdeux reprises pour 

l'église de l'abbaye deSaint-Bertinà Saint-Omer, unepremière 

fois en 854, après que l'église de Saint-Pierre, dépendant de la même 

abbaye, eut été couvertel'année précédente de bois 9, une seconde _ 

fois peu après 861; année au cours de laquelle l'abbaye fut dévaStée 

par les Normands 10. Deux lettres de Loup de Ferrières 11, nous 

apprennent que eet abbé cherchait vers 847-855 à se procurer pour 

l'église de son abbaye du plomb destiné au même usage 12. . 

Voilà donccet emploidu métal conStatédans l'espacede quelgues 

annéesà Benediktbeuren, Ai.x-la-Chapelle, SeligenStadt, Relffis, 

Saint-Bertin et Ferrières. ~e cela ne nous étonne point: la lettre 

d{f.ginhard nous montre les abbés s'entretenant de la chose lors­

qu'ils se reneontraient au palais de l'empereur 13 , On pourrait 

J. Vila EJigii epim/U NovionttllJiJ (hl. G . H., Scr. rer. Mer., IV, p. 68.Ü. Saint Éloi vécut cic 

590 à 660. La Vila eSt du premier quart du vme siècle. 

2. Vila Wilfridi I epiJropi Eor(JÇtfLriJ amlort Jlephano (M. G. H., Scr. rer. Mer., VI, p. 111) 

.. Primum ~u/mil1l1 te.ti rmol/allJ arlijicioJe p/umho pllTO ikltl/IIJ • .. 

3. Obcrbayem, Bezirksamt Toclz. 
-4. M. G. H., SS, De, p. 216. 
5. F. KuRZE, Anno/a r gm Frat1~orwrr (M. G., Scr. rer. Germ.), 1895 , anno 829. 

6. M. G. H., EpiflollU mmwingici el Karolini aNJi, t. 1, p. 614, n° 81 . 

1 7. Einbar/uf (Fokoni 1) abhati (Fon/anel/mIi ?), M. G. H., Epifl., V, p. 127, 

: Scligensudt, Hcsse, provo Starb:nburg, Kreis Offcnbach .... . " ' I ' :;1 ~ . . .','. " - " . 

I ' " . , . ; .. .. . .. " ~ " .. ·S .... Flodoardi Hif10ria Rem(IIJÎJ 'uduilU, M. G. H.; SS, xm, p. 479 . . 

9. B. GUÉRARD, Car/Jdaire de l'abbaye deSainl-&rliff. Paria, 1840, p. 93. M. G . H., SS, XIII , 

P· 479· . 
10. GUÉRARD, p. 109. 

Il. Arr. Montargis, dép. Loiret. 
12. M. G. H., Epifl., VI, pp. 22- 2 3. 

13. M. G. H., Epifl., V, p. 127, 
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encore citer d'autres exemples : la chronique d'Hariulf raconte que ' j.: 
dans la première moitié du xe siècle Ie pIomb qui couvrait Ie toit . 1 .. :: 

de l'abbaye fut remplacé par un revêtemcnt en bois 1. TI eSt à .. , 

présumcr que la couverture métallique re?Iontait au si~cl~ précé- . ." 

. ... ... . 
" . ... 

4 MÉLANGES OFFERTS A HENRI PIRENNE 

dent. En 954, lors de leur grande lnvaSlOn en Lotharmgle !, les '. ~ .:i 

.," ".,. )~(~)figr()l~ ~en~!e feu ,à J'~~li~e de ~aÏnt-~éry, da~ Ie slIrurbium de ::: :.j 

. Cambra1: Le plo:nb q~l en recöuvr.ut 1: t~)1t, fondlt~ c<?ula par terre , .. '" ". ~l r 

et rempht les depresslOns du sol 3. L'edifice en queStl0n date sans . .': I 

doute de la fin du !Xe siècle, car il avait remplacé une autre église . ... ~ ~ 

dédiée à saÏnt Gérr et Ïncendiée en 881 par les Normands 4, ' " 

L'usage se conserva dans la suite. TI nous eSt atteS'té vers IIIO :.: 

poUr l'abbaye de Saint-Trond. A cette é~oque les plaques de plomb ' 

du monaS'tère avaient été arrachées, SOlt par Ie vent, soit par des 

garcliens peu scrupuleux 5. Plus tard on continua la conStruaion 

à'une tour reS1:ée irutchevée dans la même abbaye et on la couvrit 

également de plomb 6. En lI2.7 les meurtriers de Charles le Bon, 

assiégés dans la tour de l'église Saint-Donatien de Bruges, arrachent 

Ie plomb dont Ie toit était couvert depuis fort longtemps ( antiqui-

tJ/S j, a1in d'en faire des projeétiles 7. L'abbé d'Andres, conStruisant 

en lI62 une entrée de pierre à l'e..'Cemple de ceUe qui exiStait à 

Saint-Bertin, la recouvre de plomb 8_ Le même métal eSt employé 

pour Ie toit de l'église dans la même abbaye lors de sa recon5truc-

tion en 1172 P et pour celui de l'h6pital y élevé vers II97 ID. Le fait 

eSt encore signalé pour l'église Saint-]acques de Liége, au cours 

de l'abbatiat de Drogon, qui mourut en 1173 11, et pour Ie donjon 

de Guines 12, élevé entre 1169 et 1190 13. . 

Enfin il y a quelques édifices de la même époque, pour lesquels 

1. llilUULP, CMOrIique d4 I'abbayr de Sailll-IüqNirr (Ve siècle-ll04), éd. F. Lot. Paris, 1894, 

p . 149· 
. 

11 f3ut admettre qu'il ne s'agit pas ici de l'ég1ise, cu Ie chroniqueur raconte pl.s loio corn­

ment, Jo~ cl'un ineendie, Je plomb qui rccouvraÏt cellc:-ci, fondie et coula par tern: (p. 258). 

2. G . EUG. DA:>:IELS, Dl I~allm tkr HongaTtn. HJm groolt [,wal in Lolharingm Im jar, 954 · 

Antwerpen, 1926, blz. 138. 
3. Gula EpiJ(oporum Cameraun.ium, I, c. 75 (M. G. H., SS, VII, p. 429) . 

4· AM/ali. Vrdaflini, M. G . H ., SS.,!., p. P9 . 

.. . 

. . ' . , .~_ " ." · •. l. Rodulfigdla abbo\rmT .T.rltdOfl(nIÎ~,,!, .M. G: .H:, .SS, X, p. 290. 
6. lb., p. 29 1. . . . . ' - . .' . . '~ " ,. ' 1· .· .. · : , - -", ' . -;· ... I""! ·.l · 1- '" "tl , _'1' .-~' .:-"' ''. ' • ... .. - .... : "" .... ~;! .• 

7· GALBERT DE BRl!GES, Hifloire du mfldfrf d4 Charlu ft Bon, éd. PllU::"i~E. Paris, 1891, p. 71• 

8. Wil/dmi t'Moniron Andmuh, M. G. H., SS, XXIV, c. F, p. 706, 

9· Ib ., p. 71 J • 

• 10. Ib .• p. 724 . 
. Il. Lamberti Parv; OfIlUllu, M. G. H., SS, XIV, p. ~8. 

12. Pas-<le-Cahis, arr. Boulogne·5ur-Mc:r. 

13 · Lam,,"li ArdtnJi. hiflorfa t'omillJlJl Ghhfl(nrimn, M . G.lL, SS, XXIV, p. 596. 

~~ 
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NOTE SUR LE COM11ERCE DU PLOMB AU MOYEN AGE 5 

~ ne nous eSt reSté que des témoignages beaucoup plus récents; 

il eSt cependant hors de doute qu'ils ont été couverts de plomb dès 

Je début. CeSt ainsi que dans la seconde moitié du xrve siècle des 

comptes mentionnent fréquemment des réparations faites à la 

couyerture du chiteau des comtes de Gand 1. Des renseignements 

analogues nous sont parvenus pour l'abbaye dt Saint-Bavon 2 • 

.. Son église, démolie sur l'ordre de Charles-~int, dans Ie but de 

permettre la conStruwon du chàteau des Espagnols, remontait 

probablement au xre siècle, à en juger d'après Ie type archaïque 

auquel elle appartenait. 
De même que l'usage de couvrir les toits de plomb la conStruc­

tion de canaIisations faites en ce métal remonte à l'antiquité 3, 

n en exiStait à Plombières-les-Bains 4; elles servaient à amener les 

eau...'X minérales de cette localité, qui leur doit d'ailleurs son nom. 

Les textes sont rares pour Ie moyen age. Nous savons cepcndant 

que la maison du comte de Flandre à Bruges était munie en 1127 

de conduites de plomb qui amenaient l'eau des toits 5. L'abbaye des 

Dunes fut pourvue en 12°3 d'une canalisation conStruite en cc 

métal et permettant d'amener l'eau dans les diifÉrents ateliers du 

monaStère 6. Le clocher de la cathédrale de Térouanne paraît 

avoir été muni de tuyaux de descente en plomb', ainsi que SaÏnt­

Ouen de Rouen, Notte-Dame de Boulogne et l'église de Howden 

Cl orkshire). 

I. Par cxcmplc : Arcbivo gi/l(ralo du ro)'allmf. COmpltI UI rOlllta/lX. XXIV. Compte du 

1 g ooobrc 1365 au 18 février 1366 : .. Ilem pollr rappareiller la (oln'erlllre de plo,,( pollr la granl 

maiJJo,~ 011 eb(ulul, pour plon(, JOltdlnT tI eflain tIlt "'tf1rie pcllr 10111 faire 0011 (on/mailt !.fOfl.ItignclIT"" 

1I lb. XlI s. gr ... 
1.. Archiva glr.iraltJ dil royawnt. Chambre des comptcs na 26656 (155 1, 1.7 oétobn: - 1551., 

1.0 ooobrc) : 
Fa 38 yO : A ]acq'oJtf MallfXlil tI Adam Achm ... peur OlIoir abballll tI mij j/IJ Ie «(ZIlT" tI la ebapelle 

dr No/1rt Damt tf1ar.I01tdid ChafUal/ (des E~pagnols) ... t1IJcovoir OlIoir mÎf jw 10111 Ie plornb de la 

couvtrlllrl dJldil frmr ... 
Arrbil'eJ de la villr de Cand. Saint-Bavon, procès, Ham, na 160 (vers 1543): 

Rtrnonf1rt.~1 tI Jllppliml en loule bun:ilili el revimlct vo;: Iru bl/mble! el Ira obiy'JJanf oralellrJ la 

abbiJ, dq)'rn tI ebapilrt de I'i,gliu Saillcl BaI'UII ... 
... A pparliml cl ladielt IgliJ( crI ikdanJ Itdia pollrprinJ pren/itrtnltlll, Ie corpJ d'lIT/( bllle el JOmp­

IlItllJe tgliu hien diJordi, Irigle el tdiffile, (ola'erl en parlie de plolllb ... 

;. DARr,-\!BERG-SAGLlO, Diclionnaire deI anliqttilés gr((q~s tI rvmaintJ, IV (I), p. 515 (plW71bllm) . 

. ~ ·- ··-·-· · ' ·'·-=·PAVLT·\,\l.mowA;· Rtal-Enf)'dopatdic drr-rldJJiJf!Jen AiUrf/lmfTJ'iswmhlJff, .. m; p. 562 (BId)": 

\. 

4. Dép. Vosgcs, arr. Remiremont. 
5. GALBERT, éd. PlRENNE, p. 68. 
6. C. DE VISCI!, Compendium (bronohgirllm Bralae MaritV ik DlIT/iJ. Bruxelles, 1660, p. 50 

(éd. DE BUDT) . . 

7. Ma'mel d'arr[{ologir franfaiJt , J, C. ESL-\RT, Arcbiltclllrf religiclIJe, 1.. éd. Paris, 1916, p. 626. 

L'autcur nc dcc p:1S de textes, mais a sans douce utilisé une SQurce rdativc à la démolition de 

l'église sur l'ordre de Charlcs-QBint en 1553. 
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6 MÉLANGES OFFERTS A HENRI PIREill-.TE 

Le plomb a sans doute trouvé beau coup d'autres 2pplications, 
mais les textes que nous venons de citer suffiront pour permettre 
la conclusion que pendant tout Ie "baut moyen age, ce métal était 
employé en quantité considérable dans la construB:ion de monu­
ments rclicrieu.-..:: et même de demeures seigneuriales. La chose 
eSt particclièrement frappante pour toute la région située entre la 
Seine et la 1Ieuse. . . ' 

... . ' .... ' .- .' D'iutrë' parf il eSt" dil pJ.ûs 1iáüt iD.t~rêt" de' ~6nitater--q'u-e ' dës ' 
gisements de plomb ne se rencontrent pas sur ce territoire. Exami­
nons donc d' ou venait ce métal et dans quelles conditions on se Ie 
procurait. . 

TI 
Dès l'antiquité, l'AngIeterre a été l'un des principaux pays pro­

ducreurs de plomb. La Comouaille et Ie pays de Galles, si riches 
en minéraux, en fournissaient dans les comtés aauels de Somerset, 
Shropshire et Flintshire. On en extrayait cependant aussi beaucoup 
dans Ie sud-oueSt du Y orkshire et surtout dans Ie centre du Derby­
shire, peut-être aussi déjà dans Ie sud du Northumberland 1. La 
plupart de ces mines appartenaient à l'Etat. Il est clair, comme nous 
le verrons plus Ioin, qu'elles ont continué à être exploitées dans 
la suite, mais nous ne savons pas par qui. 

La principale région produfuice de plomb après l'Angleterre 
était l'Eifcl: dans l'antiquité on en extravait à Commem, Mechernich, 
Keldenich, près de Bleialf (Schneeeifel), on en trou,ait en outre 
près de BernkaStel sur Ie cours moyen de la 1{oselle, près d'Ems, 
et de Nassau sur la Lahn, près de Baden-Baden dans la ForêtNoire 2. 

Si ces exploitations ont pu garder quelque importance pendant Ie 
moren age, il n'en eSt pas moins certain qu'au xre siècle encore Ie 
marché de la région rhénane mêmc leur était disputé par Ie plomb 
anglais 3. . 

Pour l'époque de Charlemagne il eSt en tout cas établi que Ie 
plomb était exploité dans certains domaines impériaux. C'eSt ce qui 
résulte du passage suivant du Capitll/are de "ui/lis: " IIt lli1J1sq/lisque 
inde.".' per sing"/os annos ... qJlid de ferrariis et scrobis, id eH jossis ferra- , 

.. . J iciis _'r.:e! a!ii sfos S/~ p!tl/l~ ~t!r~·ciis .... babtl~r.r:!J t~ .. ~ . ~l!!kZj. l;qÜII1'-Jarfr.l!?f. ~.: '.~., ... , 
I. F. HAVERFIELD, TIx Romt1l1 oempa/ion of Brilain. Oxford, Cb.rcndon Press, 1924. pp. 255-

2.5 6 
2. K . KRETIClnlER, HiJ70riHIx Glograpbi( ,;011 Milldmropa (\'o~ BELOW-MEI.';:ECKE, Handb. 

&r Mille/a/I. 11. NmN"t1I QJ(hieh/(). München-Bcrlin, 1904, P.l57. . 
3. K. LA.\fPJU:CIIT, Dru/JClxJ rr' irIJCh4IJL:lxn im ;\-Iillûa//ir. Leipzig, 1886, IT, p. 330. 
4. C. 62. BOlu:rn:s-KR. .... L"SE, Capi/II/aria rlf;ttm Fran(urWll (~1. G . H.), 1, p. S8. 
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NOTE SUR LE COM11ERCE DU PL01fB AU MOl'EN AGE 7 

III 

Fort peu de textes nous disent ou mêmc nous hissent deviner 

comment Ie plomb parvenait du lieu ' d'originc à I'endroit ou il 

était utilisé. 
Une formule, reproduisant une lettre écrite ent re Ie 28 juillet 

et Ie 15 août 810 par Uil abbé se rendant à une assemblée qui devait 

. ' sè terutà 1\1 a yence~ contient Ie passage suivant : " de p/llmbo [atltem] 

et materiamir:e si/lJjliter demandate, q//a/iter navigio lilxta voltmtatem 

['vef1ram de] Sat/eto il/o usqm ad /0C/1///, ubi Signa confl/lit in mare, !Jos ita 

addllcere [pos si IJIIIS] 1 ••• ". N ous ne connaissons ni Ie deStinataire, 

ni l'abbé qui se charge de transporter Ie plomb. Sigpa peut 

s'interpréter Ie plus aisément par Seqllana, la Seine. TI eSt en tout 

cas évident que Ie métal eSt transporté par mer et que Ie navire 

ab orde à l'embouchure d'un fieuve du continent. On ne peut songer 

qu'à l'Angleterre co mme pays d'origine. Le prélat qui a besoin du 

plomb semble l'avoir fait acheter sur place par Uil monaStère 

d'Angleterre (Sa!lcto il/o), et c'eSt Uil abbé en route vers Ie continent 

qui se charge de veiller sur Ie transport. Nous ne voyons donc .ici 

ni marchands, ni commerce organis·~. 

Une lettre de Loup de Ferrières, écrite entre 847 et 855, donne 

les mêmes renseignements, mais d'une manière plus précise. Ayant 

besom de plomb pour couvrir Ie toit de l'égIise de Saint-Pierre à 

Ferrières, il demande à un ami d'amener Ie roi Aedilufus à lui faire 

don d'unc certaine quantité de ce métal, et de Ic faire envoyer 

ensuite à Et:lJ?les, l'ancien ~entovic, àl'embouchure de la Canche 2
• 

Le lieu d'ongine eSt Ie même que celui que nous avons admis 

tantot. lei non plus on ne se procure pas Ie plomb par la voie du 

commerce. lei eneore un personnage étranger à l'abbaye doit ame­

ner la marchandise jusqu'à l'embouehure d'une rivièrc du royaume 

franc. 
Reprenons maintenant la lettre d'Eginhard citée plus haut . 

Le biographe de Charlemagne travaille vers 834 à la conStruwon 

de l'égIise des Saints-Mareellin-et-Pierre de SeligenStadt. Précédem­

ment, étant au palais avec Ie deStinatairc de la lettre, illui a parIé 

' .' ,.'. 'de là"couverturcde plomb qu'il comptait faire rnettre sur Ie toit . 

On s'était mis d'aecord pour une somme de 50 livres à y 

anecrer. Le deS'tinataire - l'éditeur croit qu'il s'agit peut-être de 

I. M. G. H., Formu/ae ,\[n-. et Kar. otvi (Forfllu/at (ol/u/ion;! sancti D)'oniJii) J p. 505 . 

. 2. M. G. H., Epifl., VI, p. 23, . 
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8 MÉLANGES OFFERTS A HENRI PlRENNE 

l'abbé Folcon de Saint-Wandrille - s;ét:a:it chargé d'acheter Ie . 

plomb 1. Les conditions dans lesquelles Eginhard est obligé de se 

Ie procurer sont scnsiblement les mêmes que dans l'exemple précé­

dent; seulement il achète Ie métal au lieu de se Ie faÏ1:e donner. Resre 

à détcrminer Ie pays d'origine : il ne peut être question des bords , 

, '--".' ; ;1~ ~~~~o~irutr[~dt!!O~;~:g~~~ 'i~~~~~1vtjt~~\aq~~i~· ~· 
admissible ? Les mines allemandes étaient-elles si peu exploitées à 

cette époque qu' on rut dû l;ecourÏ1: au plomb anglais ? Cda paraît 

impossible, mais Uil te2..1:e - de la fin du xe siècle 'iJ. eSt vrai - nous 

Ie dit en propres termes. En effet l'abbé Gozpertus de Tegernsec 

(982-1001) écrit àuninconnu (di/eeto fratrj ftlioqllC carissimo) les · 

lignes suivantes : " .. ~ ?"ogam/IS nObis Iransmitti aliqJl4ntllflJ ctpri, flagni 

sn't etiam p/umbi ... His 'enim oflJnib/1S exhallfle Sltnt noflre patrie civitates, 

. nee 11110 pretio a/~~~ ifliusmodi pOLfumus eomparare z ". . . .•.. .. . 

Le te~1:e eSt ': Ie Sud de l'Allemagne n 'eSt pas en état de 

subvenir au.'\: besoins en fait de cuivre, cl' étain ou de plomb. Le 

pars ou Ie deStimta.Ï1:e est prié de s'en procurer ne peut être que 

l' Angieterre : Ie fait que l' étain, qui ne se rencontre guère que dans 

la Comouaille, est également demandé, Ie prouve abondamment. 

Les conditi0115 dans lesquelles l'abbé de Tegernsee veut se procurer 

les métam: ressemblent à celles que nous avons vue::; plus haut : 

Ie plomb est acheté par l'intermédiaÏ1:e d'un ami qui se charge de 

I'envoyer de l'Angleterre vers Ie continent (transmitti). 
La même association du plomb et de I'étain flOUS permet de 

croire que Ie plomb des nombreu."{ revêtements cités pour l'abbaye 

d'Andres provenait de l'Angleterre (fin du XIIe sirde) 3. . 

EnEn un texte relatif à la cathédrale de Coutances attire encore 

une fois notre attention sur ce pays : lorsque l' évêque de cette ville 

veut, vers 1091, faire faire cert:.:l.Ïhes réparations à son église,' il fait 

venir dans ce but un plllmbaritlS anglais nommé Brismetus 4 • . 

C'eSt au XIre siècle que les premières traces d'un véritable com­

merce de plomb se rencontrent. Dne charte d'Adolphe Ier, arche-

• • ••• , . .... .. . - , . . .. ... _ •• : . . . ....... ~ ., •• 1, . . .. . _ 7. ,,: .. ,: . ', . ; : _ -_~ _ .,.. · - .· · .. • . ·:· \ · .... ~ ~ • • t. · , •. . .. _ _ .~ . .• ~ , .. : . . ~ ~ .. "l .-. ;-, • 

1. eeSt IÜnsi du moins quc nous intcrprétons Ie textc (M. G . H., Ep i11., V, p_ 127) : , •• ti 

(onJ1itil Înl(1' nOI ik pil/mbo emendo ron/ra pruitmt quinqll4ginla libraru.'11._. Proir.k puur bmi.gni/:zlem 

luam, lIf fm ik eotkm plumbo tnltroikJ pa-lillmu /uas difll"ÏI ftU(1'e .er/ioren!, lij Hirt valeam, IÎ aliqllid 

intk ad};JIC inchoalllf1l e11. 
2. M_ G. H ., EpiiloltU uhtae, III, p. ~o. 
3. Jl7i11dHl; ,brom'<on Andmuu, M. G_ H., SS, XXIV, p. 724. 

4. V_ MORTET. RUlItil ik lex/tI rrlalifI d I'biIloin de l'arcbiluJurt aJlX Xl" ti XII· Ji,'deJ 

(Collcfrion 'de text~, Alphonse PicarcL pms, 1911), p. 7~. 
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NOTE SUR LE COMMERCE nu PLO MB AU MOYEN AGE9 
. . 

vêque de Cologne (1103), confirmant des droits antérieursd'uri 

siède, nous apprend que des marchands de Dinant s'en allaient 

avec des chariots chercher du plomb à Cologne 1, Au siècle suivant 

on conState également une importation en Flandre par l'intermé­

diaire de marchands de la Marche allemande, spécialement des 

",.:., ·,· bourgeois de Stcndal 2.et de Salzwedel 3 • En 1236 en effet Je comte 

. Adolphe IV 'de HolStein abaisse Ie tonlieu que ceu.'\:-ci doivent 

payer à Hambourg pour Ie plomb ou l'étain 4, TI est probable 

. que ce plomb venalt du Harz, de la Sa..'\:e ou de la Bohême. Peut-être 

est-ce ce texte qui a amené M. Enlart à dire que l'on importait Ie 

plomb du Danemark 5. . . ..', '-: ' . ... . ' " ,' .. 

. . '.', .'. . . " ..rV .:,:, ~ , ,' . ,'.' }i";' " . " : 

.' Depuis l'antiquité,le plomb n'acessé d'êtreune n:iitière d'usage 

fréquent dans toute l'Europe occidentale. La produélion de ce 

métal était plus localisée encore que celle du vin ou 'du sel. Cepen­

dant on ne pouvait recourir aux méthodes que l'on avait mises en 

ceuvre pour se procurer ces produits-là. On ne voit pas très bien 

comment des abbayes, des seigneurs laiques auraient pu obtenir 

une part dans l'e:x-ploitation d'une lointaine mine de plomb, comme 

ils Ie faisaient pour un vignoble ou une saline. AUSSl bien Ie besoin 

q~ils pouvaient ayoir de ce métal n'était-il qu'intcrmittent. 11 ne 

reStait donc suivant les circonStances qu'à se Ie faire donner en 

présent, par quelque roi anglo-sa..1:on par exemple, ou à l'acheter 

de ses propres deniers 6. MalS nul courant de commerce ne l'appor­

tait au lieu ou il devait être utilisé, nulle dasse de marchands ne se 

chargealt de Ie livrer. Ce n'eSt pas que les relations entre l' Angleterre, 

principal pays produéteur, et Ie continent ne fussent pas fréquentes. 

Du temps d'Alcuin par exemple, ainsi qu'il résulte de sa correspon­

dance, des religieux traversaient souvent la mer et se chargaient 

d'amener des présents, qu'on leur avait confiés 7. On peut aisément 

se les figurer veillant sur Ie plomb deStiné à l'une ou l'autre abbaye 

[. HanfiJrha Urk.muknblleh, I, nO 6x, pp. 3 x-p· . . 

z. Prusse, RegierungsbC7irk Magdcburg . 

' , .- , 

• ,.- .. - f · ld., id. ·" .... . ' J." ' ' ', . ' ' , ... . .. ... , .... ' " .... ,~-, - •• - " "-" ' ". ", . - .".- .• -,. ·· · ·r··' .. "· .. . . . . . , ."', ' • 

. 4. Han.t. Ur!:.., I, n° "77, p. 92 : "ilem de sepltm laJI plllmbl vel Ilam/i unam marehaf1J argmli 

dablllli. Hc~ omnia, fieU: prm:ripillm eIl, dabll1llur, si dl Hammmhor~b ad vmdmdum in F laMriam t.:eI 

aliaf dtdIlClmllfT." 
S. MalJJ~1 d'archiologit, I, z" éd., p. 9I. TI ne cice pas de sourecs. 

6. Vers x I 10 I'abbé de Saint-Tro:Jd aifcéte des revenus spéciaux à J'aebat de plo mb deStiné 

à eou,rir Ie wit du monaS1ère. L'.irsque cclui-ci sera cotièrement payé, 1::s re,enus seront 

affc.étés au ecHier dC5 frères. Rodll/ji gdla abbalJmi TrudonnlJillf1J, M.G. H., SS, X, p. z87' 

7, M. G . E., SS., Epist., rv,pauim. 
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et en assurant Ie trànsport jusqu'à l'un ou l'autteport du continent, .' 
ou les chariots de l'abbaye venaientle prendre. 

Il y a donc là, si l'on veut, un mince commerce. Cependant il eSt 
-si exceptionnel, si peu organisé, que son étude tend plutot à connr­
mer en nous la croyance à la réalité de cette économie domeStique 

I , :>.\.' "c.'-''''" '- . ; ~- sans débouchés, dont on a ,v.ouJ,u -fonteSt~] e=.ciSt~nc:e.~. ,. H' " ' ~ ' " . ~,~ • • ::,.~_ 
. - En effet ce commerce emprunte ses formes mêmes à l'économie 

avec laquelle il semble en contradiction. Le transport du plomb 
d'Angleterre vers l'abbaye qui l'avait acheté comportait nécessaire­
ment un trajet en partie par mer et en partie par terre. On faisait 

. usage des embarcations qui n'<?nt jamais ' ces~é de transporter les 

. voyageurs, et notamment les pelenns, au dela de la Manche. Sur 
.. " terre c'étaient les serfs de l'abbaye qui étaient chargés du transport, 

et l'on trouve ce service ' sOlgneusementréglementé . dans les : j 
polyptyques. Dans aucun des deux cas nous ne trouvons un trait .... j 
caraaériStique d'une économie basée sur l~èbmmerce. Toute trace l 
de marchands fait d'ailleurs défaut. - . j 

J 

~J 
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